
À toi belle Gisèle, 

Gisèle était une épouse et une mère douce et aimante. Bruno a été son 

complice pendant toutes ces années, dans l’adversité comme dans la joie. Il 

était important à ses yeux et elle l’aimait d’un amour inconditionnel. C’est 

en septembre 1986, qu’ils se sont unis par les liens sacrés du mariage. 

À ses enfants, Audrey et Nicolas, elle a su leur transmettre plusieurs belles 

valeurs et qualités. C’était une maman dévouée et elle veillait toujours à ce 

qu’ils ne manquent de rien. 

Gisèle était une belle-maman en or pour Pierre-Luc et Laury. Toujours 

accueillante et chaleureuse, elle les faisait sentir comme s’ils avaient 

toujours fait partie de sa famille.  

Gisèle était une mamie formidable. Toujours à jouer avec Charles et Romy, à 

inventer de nouveaux jeux et à chanter des comptines en leur compagnie. 

Elle était toujours là, prête à leur faire découvrir le monde et les trésors de 

la nature avec sa patience légendaire.  

Gisèle était la cinquième d’une famille de 7 enfants. Toujours bien entourée, 

elle appréciait passer de beaux moments en compagnie de ses frères, ses 

sœurs, beaux-frères et belles-sœurs. 

Gisèle a travaillé plus de 35 ans dans le domaine de la petite enfance comme 

éducatrice. Même avant de fonder sa propre famille, elle avait à cœur le 

bien-être des petits. Elle s’est investie corps et âme dans son travail au profit 

des enfants. 

Gisèle était une femme qui savait apprécier les petits bonheurs de la vie. En 

passant par sa traditionnelle chanson de Pierre Lalonde « C’est le temps des 

vacances » qu’elle faisait toujours jouer juste avant le début de ses vacances 

estivales, de la lecture de son journal le matin en sirotant un bon café, de ses 

sorties au restaurant avec les gens qu’elle aimait, de la récolte des têtes de 

violon au printemps comme le voulait la tradition familiale, de sa 

contemplation pour ses plates-bandes et de ses arrangements de fleurs, de 



ses baignades (même si la température de l’eau était glaciale), 

d’accompagner au chant son guitariste préféré, des marches en pleine 

tempête alors que tout était désert et que les rues étaient remplies de neige, 

d’aller en camping pour découvrir de nouveaux paysages, de manger des 

fruits de mer et du homard au Nouveau-Brunswick ou en Gaspésie, de cueillir 

des fraises et des bleuets (c’était thérapeutique comme elle disait), de 

déguster un bon steak le samedi soir et des marches sur le bord du fleuve ou 

en forêt pour observer la nature. Gisèle disait souvent : « écoute le bruit du 

vent », « regarde comme c’est beau ». Elle savait apprécier la vie. 

Gisèle a été courageuse et battante. Même si les journées n’ont pas toujours 

été ensoleillées, elle a su faire face à l’adversité. Merci Gisèle d’avoir bravé 

la tempête pour rester plus longtemps auprès des gens que tu aimais.  

Nous ne t'oublierons jamais, tu resteras dans nos souvenirs et dans nos 

cœurs pour toujours. Ta présence nous manquera terriblement. 

Nous t'aimons. 

Ta famille 

 

 


